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A. LoiocpServeur.lua

Ce fichier LUA écrit par notre estimé « Lecréole » permet d'effectuer un échange de données entre des applications clientes et le LUA de LockOn Flaming Cliff.

L'utilisation principale est un interfaçage avec le SIOC (pour les IO MasterCards d'Opencockpits) et avec Gauge Composer.

1. Installation.

Copier le fichier LoiocpServeur.lua dans le répertoire ./config/export/ de LockOn

Ne pas oublier de valider dans le config.lua l'option:

EnableExportScript = true
Rajouter ensuite à la ligne suivante à la fin de l'export.lua:

dofile("./Config/export/LoiocpSeveur.lua")

2. Configuration.

Ceci fait, il va falloir éditer le fichier LuaExport afin de le rendre conforme à l'environnement.

Je vous conseille l'utilisation du logiciel Notepad++ pour les éditions. Il est assez « universel » et lit nativement les fichiers aux formats lua et xml.

a) MODULE_SIOC = true; 

Permet d’activer le module SIOC. Placez-le sur false si vous n’utilisez pas d’IO MasterCard

b) DEBUG_MODE = true;

Génère un fichier ..\Lock On\Temp\Export.log cette fonction peut être désactivée par false mais est bien utile pour savoir ce qui n’a pas fonctionné. Le mieux est donc d’attendre d’avoir un système 100% finalisé avant de le désactiver.

c) NBRE_CONNECTIONS_CLIENTS = 10

Cette variable permet de définir le nombre de clients qui vont se connecter au serveur LoIOCP.

En pratique, inutile d'ouvrir plus d'accès que de nécessaire, nous pouvons donc nous limiter à 2 dans le cadre d'une utilisation standard SIOC + Gauge Composer.
d) SOCKET_PORT = 8090
Numéro du port serveur ouvert. Il est impératif que ce port soit autorisé par votre firewall, et surtout qu'il corresponde à celui déclaré comme serveur dans le SIOC.INI et dans Gauge Composer.

e) SOCKET_HOST = "localhost"

Rentrer ici l'adresse du serveur. Laisser localhost dans le cas d'une utilisation standard de l'ensemble des programmes sur une même machine. Dans le cas d'un lancement sur une machine distante, rentrer alors l'IP de cette dernière.
f) inicio =":10:11:12:13:…………..:186:187:188:189:190:191:",

Ici sont déclarés les offsets auxquels nous nous référerons pour la liaison avec le SIOC par exemple.

La liste détaillée est dans le fichier liste infos lockon.xls gracieusement fourni pas Lecréole. Si vous ne comptez pas utiliser certains offsets, vous pouvez les supprimer de la liste entre guillemets, en prenant toutefois garde que chaque valeur soit bien encadrée de deux « : ».
A ce stade, nous avons configuré le LoIOCPServeur.lua pour le préparer au dialogua avec des modules externes. L’étape suivante consiste à préparer le SIOC au dialogue et à programmer le fichier SSI qui gèrera l’interfaçage entre les MasterCards et le lua.

B. SIOC

1. SIOC.INI
A présent il va falloir configurer le SIOC.INI afin qu’il se connecte bien en tant que client au serveur LUA précédent.

Pour cela, direction le répertoire d’installation du SIOC version 3.5, probablement dans le chemin suivant : C:\Program Files\IOCards\SIOC
Ensuite, éditez le fichier SIOC.INI et vérifiez dans ce segement :

[************** SIOC ***************]

[ Puerto del servidor IOCP ]

[ IOCP port ]

IOCP_port=8090
Que le port IOCP déclaré soit bien le même que celui que nous avions déclaré au chapitre précédent.

Il est ensuite fortement conseillé de désactiver les modules :
FSUipcdisable=Yes
IOCPclient0_disable=Yes
IOCPclient1_disable=Yes
Le SIOC est a présent prêt à dialoguer avec le LUA.

2. LoSIOC.SSI

A présent nous attaquons le vif du sujet : la programmation du fichier SSI qui va animer notre cockpit.

Avant toute chose, je vous conseille d’utiliser le fichier LoSIOC_Vierge.ssi que vous pourrez trouver sur la site de la 3rd Wing.

Dans ce fichier, j’ai déjà réservé un grand nombre de variables et déclaré certaines, afin de simplifier la tâche aux débutants, et surtout de créer un fichier SSI bien ordonné et facile à éditer par la suite.

3. Principe de base

Les variables de 0 à 191 sont réservées.

VAR 0 : utilisée pour transmettre une valeur qui accompagne une information dans le sens SIOC > LUA. Un exemple typique serait la valeur d’un axe analogique d’USB expansionCard.

VAR 1 : la clé de voûte du système, ici nommée CMD, c’est par celle ci que nous nous adressons au LUA. Les routines que nous programmons dans le SSI affecteront une valeur à la variable CMD, qui la retournera à l’offset concerné du LUA, provocant ainsi l’interactivité dans le sens SIOC -> LUA
La liste des commandes reconnue figure dans le fichier export.lua d’origine, créé lors de l’installation de LockOn FC et de son patch. Vous trouverez aussi cette liste sur la site de la 3rd Wing.

VAR 10 à 191 : ce sont les information exportées par le LUA. Attention, bien que déclarées par ED, certaines d’entre elles ne fonctionnent pas, comme par exemple l’information de cockpit ouvert.

Vous remarquerez sur le fichier XLS que certaines variables sont indiquées en jaune. Notre ami Lecréole a concaténé dans ces variables de type byte, des informations binaires d’état qui sont du même type (comme par exemple l’état du panneau de pannes).

Le traitement de ces données spécifiques sera traité plus tard.

4. Lecture des variables de base.

Les offsets de 10 à 191 ne sont liés à aucune variable.

Il suffit donc de nommer l’offset correspondant en se reportant au tableau XLS. Dans ces variables le LUA inscrira ses valeurs, comme par exemple la variable 41 qui contient la valeur en % du régime moteur gauche.
ATTENTION : vous notez également dans le fichier XLS qu’il y a un facteur multiplicateur. Celuici a deux fonctions :

Supprimer les virgules car le SIOC n’accepte de lire que des entiers

Permettre une meilleure précision car certaines informations sont générées dans LockOn avec plusieurs décimales.

Tenez donc compte à la fois de l’unité et du multiplicateur avec lesquels les variables sont stockées dans les offsets correspondants.

Ces variables étant déclarées, il suffit de les appeler ensuite pour en lire le contenu et traiter l’information.

5. Variables de type Byte

Pour lire ces variables il faut utiliser la fonction TESTBIT du SIOC.

Pour savoir quel bit tester, se référer à la seconde feuille du fichier XLS.

Par exemple:
Var 0803, name MCP_Hyd, Value 0     // General Hydraulic Failure

{

&MCP_Hyd = TESTBIT &MCP_State ,3

}
Dans la variable 0803 nommée MCP_Hyd, je teste le bit n°3 de la variable complexe MPC_State.

La valeur 0 ou 1 sera donc stockée dans ma variable 803.
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